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LE GRAND VAINCUJ
TROISIÈME P>ARTIE - LA DÉFENSE DE QUÉBEC

xXX - LE CAMP DE 81I.LERY. -Suite)

Jean d'Arramonde, conduit par liéveillé, avait pris le clic-
moin de Sillery. Il comptait prier le père Dervieux de lui prêter
un cheval pour ise rendre nu camp de I3cauport.

F'éelicc hubi par les Anglais au momnent où ils avaient voulu ten-
ter de débarquer.

Je.an d'Arramonde ayant cusuito exprimé lc désir de con-
naître Marthe Dervicux c t de la remecrcier du couragc avec lequel
ell avait continué la miss' n de David Kerulaz, le pro Dervieux.

Marthe! Marthe 1 quo lui est-il donc arrivé, mon Dieu ! s'écria David en courant vers elle.

En approchant de la ferme, la première personne tqu*il vit
fut le père André.

Le missionnaire avait voulu soigner lui-même la courageutie
Marthe, et, grâice il ses soine, -race aux remèdes précieux. dont
ses, amis les Indiens lui avaient donné le secret, la guérison de la
jeune fille était déjà on bonne voie.

DYArramonde éprouva une joie bien vive c» retrouvant le
père André qui-le serra affectueusement dans ses bras et voulut
à son tour lui faire raconter ses aventures.

Le gentilhomme béarnais l'instruisît en peu de7motb dep ce
qui lui était arrivé. Il lui donna l'explication do la fusillade qui
avait ébranlé pendant. la nuit la côte de Sillery, et lui apprit

,lui, assis à distance, avait ézouté cet cntretiun rapide, b*approcha
son bonnet de laine à la main...

- Ma pauvre fille vous sera bcu obligée de l'intolrot que

vouu lui marquez, monsieur, dit-il d*ur ton treïto , mais ellc ru
pose cn ce moment, et le père André veut qu'un respecte b~uu
sommeil... Ahi I monsieur, poursuivit le vieux paysan, si vous
voulez la rendre bien hcurtusc, faites mettre un liberté Diid
Kcrulaz... Ça la tourmente tant de lu savoir cn prison ! elle ca
parle pendant la nuit, en rêvant tout haut.

- Oui, mon cher enfant, faites cette bonne action, dit le
père André avec chalcur. Si je n'étais retenu ici, auprès du
chevet de ma pauvre malad,j'aurais déjà été trouver M. dc
Vaudreuil..
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